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missionnaire. Elle était toute proche de la chapelle qui était au sud. 
Si l’on prend en considération le fait que de l’endroit où les 19 crâ­
nes se trouvaient, aux squelettes no 4 et 5, il y a 15 pieds, on est 
porté à croire que cette chapelle devait avoir sa longueur dans le sens 
de la longueur même du fort, c’est-à-dire du nord au sud. On peut 
conjecturer qu’elle pouvait avoir de 20 à 25 pieds de longueur et en­
viron 15 pieds de largeur. En plaçant la longueur de cette chapelle de 
l’est à l’ouest, on se trouve à-trop empiéter sur la façade du bâtiment 
des hommes et à gêner la circulation vers le lac. En prenant 20 pieds 
sur les 60 pieds de largeur du fort, on se trouve à obstruer passable­
ment la sortie des hommes de leur bâtiment.

La poudrière et le magasin devaient naturellement se trouver du 
côté opposé de la chapelle et de la résidence du missionnaire à proxi­
mité de la porte nord du fort qui donnait sur le lac. Une autre porte 
au fond du fort permettait d’aller chercher le bois dans la forêt avoi­
sinante.

Maintenant, abordons le gros problème. Lesquels de ces 5 sque­
lettes sont ceux du P. Au Ineau et de .J-Bte Lavérendrye, et puis est- 
il bien sûr que nous avons retrouvé leurs restes?

Tout d’abord, il est constant, d’après les mémoires de Lavéren­
drye que leurs corps ainsi que toutes les têtes des Français tué» furent 
enterrés dans la chapelle.

Or nous avons retrouvé 19 têtes. Nous sommes donc absolument 
certains que cet endroit se trouve dans la chapelle. Dans le voisinage 
immédiat de ces 19 têtes, nous avons trouvé 5 squelettes. Ces sque­
lettes se trouvaient donc dans la chapelle. Il s’agit de déterminer les­
quels sont ceux du P. Aulneau et du fils de Lavérendrye. Le squelet­
te no 1 a été examiné par plusieurs médecins dont les noms sont at- 

- tachés au certificat ci-dessus. Tous attestent, après examen des os et 
•des dents, que ce n’était qu’un jeune homme de 18 ans au plus. Or 
le P. Aulneau est né le 21 avril 1705, et avait par conséquent 31 ans 
et un mois et demi quand il fut tué.

Jean-Baptiste Lavérendrye est né le 5 septembre 1713, et était 
âgé de 22 ans et 9 mois à sa mort. Or les médecins ne peuvent admet­
tre que ces ossements soient ceux d’une personne de cet âge. Le sque­
lette no 2, d'après ces mêmes témoignages est celui d’un homme d’en­
viron 50 ans et probablement un sauvage. Evidemment il ne peut 
être question ici ni du P. Aulneau, ni de Lavérendrye.

Le squelette no 3, d’après les mêmes, est celui d’un enfant d’en­
viron 7 ans.

Restent les squelettes 4 et 5. D’après ces hommes de l’art, le 
squelette no 4 est celui d’un jeune homme d’au moins 20 ans, grand 
et probablement élancé. Le squelette no 5 est celui d’un homme d’en­
viron 30 : ns, d’une foi te chaipente et de taille moyenne.


